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,e RI, Père Friihwirth s'en fait dans son pays lenom d'un homme très versé dans les sciences sociales etjuri-ques. De haut dignitaires ecclésiastiques et civils ont eucours à ses lumières, et il fut très souvert consulté par lesiblicistes catholiques. Il a rendu à un grand nombre deaisons religieuses des services signalés, en les protégeantntre les rapacités du fise et dans toutes ces justes reven.cations, il a apport&tant de tact et.de respect des person-s, que ses adversaires mêmes n'ont pu se défendre destimer. Tant et (de si grandes qualités, ainsi que la hautetime dont il jouit déja, devaient préparer au nouveau>nce le plus confiant accueil de la part des grands et duuple, en pays Allemand. Aussi n'a-t-on pas manqué deifester hautement sa satisfaction.

C'est la première fois que la nonciature de Munich estafiée à u ecclésiastique allemand, et à un personnage quiýst pas diplomate de carrière.

recevait le 27 oc


